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AOPE IN1TA8
SAMEDI MATIN, 12 AVRIL 1862.

g D-A une lection qui a en lien en notre
iille landi dernier, l'effet d'lire sept mem-
bresm de la Corporation,, les mesaieuors soivans

ostt lus: B. A. Latour, O. Poiret, F. A;
King, Edm. 0. Dupt, John McOormiok, J.
t?. Beauchamp et W. #. Meginley. ,

Pea COn(etab1e,Jobn CGoeran.

Koum apprenons que les traveex soot commen.

ede la construction d'upe batterie de marine, sur

la Bavou Courtablesu, prbdua moulin b scie de M.

Ch. Clese, sous la direction I'on ehioyen vers

deer la science.
bea soneeriptionk poor lV'chvement de cette

construction seront reues en journe d'esclaves'

en usage de beufs de tire, hebarettes. argent, etc., et

nious oarone ea rer qu'ave l'aide de ceux qui

meoetnt assister cette entreprise sera btentt cou.

ronad d'un plein eSnec*

UyUn relontalre du Calcasieu, nomin Abramn

Banaegan, est mort de pneumonie Dimanche der.

nuer. su Camp Overten, en notre ville. Cet infor-
r tun laisse une femme et sept eqfants danse des cir-

constances oncessitenees.
Il a t dtert par son Bataulen, avec les hoon-

neers millitare.

S Ne pourribus-sons pu faire qauelque chose pour

ees orphelius1

CV-INous donnone dans notre partie anglaise les

aome des lidcimblae de C/icuul,,' l'une des

eumatre compagnies da Calcateo, qui, avec celle

du Capt. Calvit, de notre Pasoisse, doivent totwer

le Bataillon King, a service de l'Etat, lequel part

demia pour la Ulle.-Orlsns, bord dr Nea

&%MWS.______

BatailLon trseiaL va Rixe,
*AOpOm~a pelsusu., 8 Avril 1862.

,. Les cinq eospffrI. cOaO55Ot ce $amainoii,
mecupt par lITzdcud pour 12 ptose, pour tre trans--
Tfv i.gndistemeit au serVice dus Ewts Confdre,
Perdirons 4e Walbingielib bord CIO eeamkloat Xiis4
&smes, Di4manchie atWWn, le 18=iurait t) heure@
duaMatin.

*IL LIU tr'oemp malntenqj an lump, *marcheront
m bos et; Dmesl qqd aemtu pussa camp se ru' -
dmut et retadez-vouu, WmW l",b l'eure sos-

li. Lu offlceraide la Spegnl de Capitairo
,ariatl&uront spin e irob ce que Ismi soldats soient
p"4 k euaquer msasdla sur telopointa de rAt-
loheflaya qt) porilo tre fixw pour la commodit
de CPUI qui dsmeuae dms*cette l-oait.

I. 1%les beaie dut Cau7"Ovutmi seront trans
.Pues dme" due Wagn piseront procurs, et par-
grwSt 1 4 buue du mathi, le dimanche.

oWwr" de - JOUN IL RING,

14~.. .so re Bllevue, wd. l pou-
dlre 4ud

ag>A!mc. B.ATAIlL Au) TEfNtNEsl&.
Victoioe des Conf6drt;.

Bapr qM u ttsi -ESBeqIITegad.,-

4tuif i-s-et reu. ce m abt, par legnral,
T.-Coope.. *d3uant-giral. Lebattaille a

commmne#tila 6 avril. Nous avoue attaqU'
ll'uuemitwdaca "n ~t poiSo deivant Pit-
barg, et aprlo sus conbat acharn4 de dit heu-

zea.- gaosD~e.9t.uvqrusport unse
P WIcmJeecn dw@qMlS' emi de tovz-

1*p eamt ord4~ dexct@, y coin-
riMledamo.5mmnuaet Oichef, le gnral

A. 8. Jobueson, 'u0 ea tomb hboiq*ement
aes coudue-ai Ma troupe 84 plus fWr de la

-(Sipt) 49.. T. BBAU1W4GARD.

Mcu~~e-Lamndbahilede Shiuo,
dujour, i"eot>tr-

rd.das "YU&e go~u qsnt

Lslurin de 4 la ~i.e mtris eh'a

~Z~fea*a . plsie aistru ont t

prs~~ pa 4u o t.

'--LeN"ut" t4ola batfllaf8hlbgtine

be Lg6ra Pui*usa46htp "soXuier.
0& coulpe.

[Avait, iw ro,*qk tipd* 
Vreub iijiS l cim& de

Ld*, eombt n'ee',Pss
E*,~I~>k pursit les

''iMinSJOT

L~srai Cblairkt,.
et le COIPH

ris, Corinth, disent que nous avons livr'
une rude bataille. 'Notre victoire est com-
plte. Les pertes relatives ne sont pas con-
nues, mais elles sont trs fortes des deux c-
ts. Malheureusement, le gnral Johnston
est toiib 2 heures de l'aprs-midi.

Nous avons fait un grand nombre de pri.
Eonniers, entr'autres le gnral Preutiss-et
plusieurs autres gnraux. La bataille est
finie sur terre maison entend un feu trs lourd
des canonnires.

Nous avons captur toutes les tentes de
l'enneni, ses provisions, son matriel, une

grande quantit d'artillerie et beaucoup de
fusils.

lIFDepuis que nous avons copi ce qui prcde

de 1A.beille'd* 8, un voyageur est arriv en notre
ville, venant de la Nile.-Ibrie, avec un journal de

la ville, du 9, qui contient des nouvelies plus r-

centes du thtre de la guerre au Tennessee, et

beaucoup plus glorieuses encore que celles qui pr-

cdent.
II paratrait d'aprs ce journal et d'autres nou-

velles tlgraphiques en la possession de ce voya-

geur, que l'tat-ma;or du gnral Buell a t fait

prisonnier par nos forces.-Son arme a t com-

pltement battue et mise en droute.-Vingt mil-

le fdraux ont t mis hors de combat, (tus, bles-

ss et prisonniers, nous supposons.) Nos braves

ont repouss et poursuivi les fuyards jusque dans

leurs canonnires, et si ce n'et t ces derrires,

leur perte aurait t beaucoup plus considrable en-

core. Noua avons pris 18 batteries d'artillerie et

une immense quantit d'armes, de munitions et

d'quipements.
Les dernires nouvelles annonaient que le com-

bat continuait. On n'a aucune donne sur lei per-

tes que nous avons prouves; mais le tlgraphe

proclame et rpte une victoire gnrale et signa-

le. Ainsi soit-il.
P. S.-Un exprs envoy de notre ville est ar-

riv de laNlle-Ibsie avec des nouveiles plus r-

centes, et confirmat6ires de ce qui prcde. I Ipa.

rait, en outre, qu'au lieu de 20,000 fdraux bore

de combat il y en a aujourd'hui 40,000d.

Le 18mne Rgiment de la Louisiane, uo sont deux

de Dos compagnies (Garland et Lastrapes) ont pris

une part active vers le 4me jour de la bataille.

Le gnral Beauregard a saisi le drapeau de ce r-

giment d'lite, et a march sur l'ennemi sa tete.

Van Dorn tait arriv Corinthe avec 20.000

hommes i' renforts et allait daiwr au combat.

LA BATAILLE.
Il rsulte des nombrenses dpches reues

hier en ville, que les forces fdrales com-
prenaient environ cinquante a soixante mille

ominmer-eoitnaudea par le-gnral rrnt
assist par les gnraux Sherman, McCler-
nand, Wallaco et Pretits ; le genral Smith
tait malafe. Prentisa, qui a t fait prison-
nier, a dclar que l'arme fdrale compre-
nait six grandes divisions, et que celle qu'il
commandait tait forte de -,000 hommes.
Il parait, donc, que l'arme le Buell n'aura
pas fait sa jonction avec celle de Grant et

Squ'elle aera reste, soit Savannah, suit 
olhmbas.
Prentiss a prtendu que l'arme fdrale

ne comptait qu'une trentaine de mille hom-
mes, mais les.correspondances, insrs dans
les journaux de Cincinnati, tablissent que
Gra"t avait de cinquante soixante mille
hommes sons ses ordres.
. L'arme confdre comprenait les troupes
renies de Sydney Johnston et de Beaure-
gard; ce dernier commandait la droite. na-
que division comprenait trois brigades; es
divisions taient places sous les ordres des
gnraui Brngg, Polk. Hardee Crittenden,
Hlindman, L. P. Walker, Clsrk, Ruggles et
Gladden. La division de Ruggles, compre-
nant la brigade louisianaise du camp Benja-
min, le Crescent Regiment et le bataillon
des Gardes d'Orlans, formait la rserve de
Beauregard et n'a pas t-engage. Le 4oq
rgiment de la Louisiane, le lime, proba-
blement le 13ine, le rgiment de cavalerie
de Scott et l'artillerie Washington ont pris
part Paction,

La bataille a commenc six heures du
matin par l'attaque des camps Yankees. La
division Hardee a donn la premire et tou-
tes les autres ont suivi. Les camps et les
batteries de l'eononemi ont t enleves les
unes aprs les auttes, et la droite comman-
de par Beanregard, a poureaivi l'ennemi
jusqu' cinq milles, et l'a acoul la rivire
Tennessee.

Tous les camps de l'ennemi; avec les teri-
tes, les provisions, les munitions, les bagages
sobt tombs au, pouvoir des confdrs qui
ont captur presque toutes ses batteries J'ar-
tillerie. Le nombre des prisonniers a d
tre trs-considrable, car plus de cinq mille
avaient t aijeae l'arrire-garde dans
l'aprs-midi, et'la poursuite continuait.

La perte des fdraux a t immense et
celle des confdrs est probablement assez
forte.- Nous avons regretter la perte du
gnral en ceif Sydney Johaston qui est
tomb eut le champ de bataille deux heurps
de -l'aprs-midi. If a noblement rachet les
malheurs de sa campagne d4 Kentucky, et
il iest mort au champ, d'honneur au milieu
d'une victoire clatante dont le prestige res-
tera attach son nom. Le gdral Hidtd-
man a t bless par l'explosion d'une bombe
qui a tu son cheval, et le gnral Gladdets
a eai lebtas emport par un boulet. La col.
enm du .7me del'Arkansa a t tu, et
neOs avoene perdu plusieurs autres ofiiers.

Le gnral Prentism a rendu lIi-mme
hommage la valeur de noe troupes, et il
alit qu'" droyait que le reste de l'arme f-
*doate etM *captor ' C tait alement

*opinion de Beauregab , qui ceonslraist la
victoire comme plus dcisive que elle de

raies; il se peut qu'une partie des fuyards
traversent la rivire Tennessee, sons l'abri!
des canons do leurs bateaux ; mais comme ils j
ont t chaudement poursuivis, ils est proba- j
ble qu'ils aurontabandonna--rmeset bagages.,

Si, comme on le prsume, l'arme de
Buell est intacte de l'autre ct de la rivire I
nos gnraux n'ont accompli que la moiti
de la besogne et ils vont avoir s'occuper de
ce nouveau adversaire. Nos gnraux, en
prenant l'initiative de l'attaque aprs avoir
opr la jonction de leurs armes, ont battu
leurs adversaires en stratgib,. et par la des-
truction d'un des. corps d'arme fdraux,
ils ont rduit le secqnd la ncessit d'une
retraite. C'est une seconde dition de la
maneuvre de Manassas. B ll tait peut-
tre en route pour DecatuP pendant que
P'arae de Grant se faisait exterminer.

Nous renvoyons nos lecteurs pour les der-
nires nouvelles, nos dpches de nuit.

Abeille de la NIle.-Orlaus diu 8.

COMBAT PRES D'i ORKTOWN.-NOUs trOU-
,vona la nouvelle suivante dans l'Appeal. de
Memphis :

Richmond, 5 avril.-Protg par un feu
trs-vif, l'enuemi a march ce matin sur
Yorktown, de la Pointe an Vaisseau l'em-
bouchure de la rivire York. Il a attaqu
nos retranchements 10 heures et demie
et le combat durait encore tros heures de
l'aprs-midi.

Notre position est vaillamment dfendue.
Le gnral Magruder et son tat-major

taient six milles au-dessous d'Yorktown
quand le combat a commenc. Mais il a
depui regagn ses travaux en suret, aprs
avoir pass 400 pas de l'ennemi et reu
son feu. Ou entendait d'ici la canonnade
distinctement.

"SONS 0F ST. LANDRY."
Nooe donnons plus bas une liste des membres de

cette compagnie. Elle cat partie dimanche dernier

pour laeXouvelle-Orlans avec les "'Creole Re-!
bels" d'o les deux partiront inicessarnment pour le

Tennessee. Ces deux compagnies portent le nom-
bre fourni par notre Paroisse k neuf aus serrice des

Etate ConfdbriS et pour le terme de la jusrre.

Napolon Robin, Capitaine.
Auguste N. Robin, 1er Lieutenant.
Octave Fontenot, 2nd Lieutenant.
Thbodose S. Robin, 3mine do
H. A. Coreil, Sergent Fourrier.
Erneet Cahanin, 2nd Sergent.
Cuanille Richard, 3e do
P. Numa Estorge, 4e dou
Proeper Daire, 1er Caporal.
Thomae Reed, 2e do
Emile Lanclos, 3e do
_JaasCaille, .4wA-.do- 40 -,
Jean Medicis; Eugne Olivier;
Miec Landry; Joseph S. Jeanionne;
Eloi Aladin Landry; Joseph Teale;
Alfred Perry; Emile Army;
Nikpolon Ain; Etienne Franqtiez;
Ainbroise Valin; Theogne Stelly;
Nipolon Lgrq; Gervais Guidroz;
Rbute Brasseur; Lon Lanclos;
<,iarles Gautbreaux; J. Bte Ilbert fi1l;
.John E Andrus; Andr Mallet;
Ji aeph V. Richard; Antle Lalunde;
Ernest Mallet; Charles Clay;
EWariste J. Bondreatu; Michel Stoutk;
Ijypolite Ardouin; Luke Jeannot;
Noel Henri Soileau; Znon Reed;
Jbachim G. Guillory. Alphonse Reed;
Edmond 0. FontnCiot; AdAlphe F. Marks;
Jean Beunof; Elphge Castille;
Adolphe Fontenot; Louis Miller;
4. Lejeune; Michel Johnson;
8mou Fontenot file; Jefferson Johneson;

J. Bte. P. Guillory; Valmont Richard;
Charles Chaland; Joseph Robin;
.1.,Pieire Guidroz; Edm. lenri Soileau;
Lucien Duplchain; Audr Guidroz;
Csaire Olin; Simon Gonor;
Theod. D. Dubourdicu; Cyp. Delafosse 61fil9;
Mafelin Mallet. Antoine Arnaud;
Savinier Bergeron; Alce Guillory;
Joseph Bergeron film; Joseph Claude;
Arvlien Duplchain; John B. Landreneau;
Alexandre P. Hbert; J. L. Guillory;
Jean Pierre Fisette; Josepb Eddy;
P. J. Jonte; Henry Yoonger;
J. Bte. Roy; Alphouse Bertrand;
Andr Stouts; Emile Latour,
Franois J. Bossuiau; Chr. Mornhinvecg file;
Eloi Vidrine fila; Aurle Vidrine;

88 hommes, officiers, sous-officiers et soldate.

CREOLE REBELS OF GRAND COTEAU.
Capt. E. P. DOR"us,
Ist Lieut. E. M. SMirr.
2nd Lieut. W. JOIMSOn,
2nd Jr. J. E. DEBArLoN.

Hilypolite Veneble, Andriol Ladry,
Olivier Veneble. Joseph Savoy,
Narcisse Veneble, Olivier Lagrange,
William Briscoe, Daniel Sullivan,
Joseph Smith, Jegsee Young,
James R Cummings, Alfred Young,
Robert J Cummings, Henry Beaugard,
Thomas Crommings, Louis J Deville,.
Jacob Hermnann, , Onille M Deville,
)?variste Prjean, Franois Homerez,
J K Edelii, Alphon.e G Fontenot,
John Steen, Evte C B Fontenot,
L E Bellomee, ' Apolonus B Fontenot,
Alex W Smith, Emile Fontenoe,
Auguste Hollmann, eLouis Fontenot,
Augustus Barleigh, Henry P Manuel, ,
Peter Waldeck, Onille D Guillory,
John Colligan, William Fisher,
Barney Colligan, . Homcre Lafleur,
Valmiont Fall, Henry Rider,
William Fal, Lucneien Dupr,
Adolphe Fall, J Frlich,
Valsin Richard, 0 t Perry,
Victor Richard. L S Cousin,
Grasin Richard, Rosnond Lejeune,
Onzime Richard, Louis Le Brun,
Pierre Savoy, Edward Cantwell,
Joseph Cormier, BF Deen,
Zphirin Lger, Simon Lacey,
J B Lger, Stephen Andrus,
Jdrome B Stlly, Panl Hbert,
Adolphe Stelly, Hemry Robecca,
Simon Doucet, James M Glaze,
Sinval Domikuceaux, F Servaunt,
Jean Bte F Marks, John Johnson,
Marcial Noel, Alfred Drosier,
Franois Noel, Y S Bobo,
David Istre, Geo A Woodard,
Alfred lhtre, Geo O Elms,
Joseph Courtil, Octave Diaville,
Ducroseille Simon. Thophile Simon.

LES UNIONISTES DU SUD AU SFNAT FEDE-
RAL.-Les unionistes des Etats esclaves qui
ont consenti rester dans le Congrs fdral
sur la foi des promesses de Lincoln et dans
l'espoir qu'on respecterait les- droit constitu-
tionnelsie leursrEtatg, mavent maintenant A
quoi s'en tenir.

Dans la sance du Snat du 10 mars, M.
Davis, propritaire d'esclaves et snateur du
Kentucky, ayant offert un amendement au j
bill de WilsDn, qui dfend aux officiers et aux
soldats de rendre les esclaves fugitifs amen-
dement portant que les dits officiers et soldats
ne devraient ni garder ni cacher les esclaves,
a vu son amendement repouss avec ddain.
M. Salsbury, du Delaware, a demand que
les Etats o 't'autorit fdrale est reconnue,
le Delaware, le Maryland, le Missouri et le
Kentucky fussent exempts des dispositions
du hill, mais sa demande a t repousse par
30 voix contre 7. Le bill a t ensuite pass
par 29 voix contre 9.-Abeil!e.

MA!S-L'anne dernire les planteurs des
Etats cotonuiers disaient tous qu'ils avaient 1

Sfait deux fois plus dle mais ou de crales
qu'il@ n'en auraient besoin; et cependant les
grains deviennent rares et seront toujours plis
rares et plus chers jusqu' la prochaine rcolte
Cela prouve videmment qu'on n'en avait pas
fait assez. Maintenant que l'ennemi s'est
empar de la portion de notre territoire o Sa
culture des crales etait le plus rpandue,
nous nous voyous oblig de nous livrer cette
culture dans les Etats cotonniers, ?ous peine
de manquer de subsistances. Les plus grands
flaux dont une nation puisse tre afflige
sont: la guerre, la peste et la famine. La
peste suit toujours la famine et, Ai nous lais-
sons la guerre faire la famine, neous aurons
certainement subir ces trois grands maux.
j Nous engageons donc les planteurs faire
beaucoup de crales. autant qu'ilm le pour-
ront. Ils le doivent dans l'intret de notre

i indpendance. Le mas se vendra; le coton
ne se vendra pas.-Abeile.

Felli Padron et alias vs. L.
Iejan et alias. i

S1OUR de District des Etats Confdrs poor le
- District de la Louisiane, No. 3356-Procs

pour oprer un partage.-En vertu d'un jugement
de l'Honorable Cour de Disitrict des Etats Confd-
rs pour le District de la Louisiane, en date du 26
fvrier 1862, dans le susdit procs en partage, ho-
mologuant le rapport du soussign comme commis-
saire spcial dans la dite affaire et lui ordonnant
d'effectuer la vente des terre@ comprises dans le dit
procs;

Il see vendo, la No4velle-Orlans, la Bourse
des Marchands, rue Royale, midi, Mercredi 7 mai
1862, les terres suivantes, situes dans la paroisse
St. Landry, conformment & des plans dresss sous
lalsurveillance du Commissaire des terres publiques
et correspondant .au arpentages publics approuvse,
elsquels plans sont exposs au lieu de vente et se-
rons dposs P'stude de Pierre Charles Cuvellier,
notaire public de la ville de la Nile-Orlans, et dont
on peut se procurer des lithographies au burean du
soussign et au bureau des terres Opelousas.

Premirement-Un morceau de terre situ sur le
Bayou des Cannes, dans le voisinage de Ville Plate,
h environ vingt-cinq milles de la ville d'Opeloasas,
confirm au nom d'Antoine Bolador, par acte du
j Congrs du 29 avril 1816, comme morceau B. No.
7 du rapport du Commissaire, en date du 6 avril
1815 (vol. 8, State Papera 91) lequel morceau de
terre sera vendu en 4 terrains ayant chacun, trs
peu de chose prs, la mme faade sur le Bayou
des Cannes, qui est la borne occidentale du "dcaim"
et s'tendant do l entre lignes parallles, l'ex-
trme borne du dclaim.

Le terrain No. 1 eat la position la plus mri-
dionale du dclaim, est born au sud par la terre con-
firme au nom de Simon Fontenot et a nue superfi-
cie de 1435.40 acres.

Le terrain No. 2 est born an nord, par le terrain
No. 8 et, au nsud, par le terrain No. 1. Il a une su-
perficie de 1434.71 acres.

Le terrain No. 3 est born au nord, par le terrain
No. 4 et, au su<, par le terrain No. 2. Il a une su-:
perficie de 1486.11 acres.

Le terrain No. 4 est born aen nord, par la terre
confirme an nom de Jacques Dupr et, au sud par
le terrain .No. 8. Il a utie superficie de 1433.71
acree.

Secondement-Un morceau situ Sur le Bayou
Nez-Piqu, ayant 40 arpenta en face des deux c-
ts du dit Bayou et 40 de profondeur de chaque
ct du Bayou, ayant, d'aprs les arpentages pu-
bles, une superficie de 2754.60 acres, confirm au
nom de Louis Boisdor, par acte du Congrs du 29
avril 1816, comme morceau A, No. 547, du rapport
du Commissaire, en date du 9 mars 1818 (vol. 2,
State Papers, p. 813); lequel morceau de terre bera
vendu en quatre terraina ayant la mme superficie
de 1377.25 acres.

Le terrain No. 1 a une faade de 20 arpents de
chaque ct du Bayou Nez-piqu, sur une profon-
deur de 40 arpents de chaque ct du bayou, entre
ligues parallles. Il est born au nord, par les
terres confirmos au nom d'Antoine Boisdors et au
sud, par l'autre Woiti du mme morceau primitif
ou terrain No. 2.

Le terrain No. 2 a galement une faade de 20
arpents de chaqub ct du bayou Nez-piqu, et une
profondeur de 40 arpen ta de chaque ct dudit ba-
you. Il est born par le susmdit terrain No. 2, et au
asud, par les terres confirmes au nom de Daniel
Clark.

1Troisiamement-Le droit desdites parties audit
procs, d'obtenir des "scrips" ou certificat@ de terre,
en vertu de l'acte du Congrs du 2 juin 1858, pour
677 acres de terre compris dans le rapport du com-
missaire en date du 9 mars 1813, dsign par la
lettre B, No. 3316 et confirm par acte du Congrs
en date du 29 avril 1816. (Vol. 2, State Papers,
p. 818). Ladite terre n'tant pas susceptible d'une
location par les arpenteurs du gouvernement, les
parties ce procs, comme hritiers de Louis Bois-
dor, ont droit des scripa pour la mme tendue
de terre.

TraEs vT CONDITIONS DEI LA VEzTt-Les six
terrains dcrits ci-dessus seront vendus eparment,
un quart comptant, le reste A un et deux ans de
crdit. L'acqureur donnera des billets son propre
ordre, garantis par pivilge do vendeur sur les
fterres, payables la Banque des Citoyens de la
Louisiane, la Nouvelle-Orlanse, A un et deux ans
de leur date, portant 6 pour cent d'intrt, de la
date l'chance et 8 pour cent en cas do non paie-
ment & l'chance; de plus, 5 pour cerit d'intrt
sur tout le montant pour honoraires d'avoeat dans
le cas o l'acqureur manquant de payer au procs
deviendrait ncessaire.

f;

Y,

IjMl vient de se passer dans le Kentucky
un incident peu propre rnlier lespopulations
Lincoln. M. James Belcher, recemmnit
membre de la Lgislature de lEtatl et citoyen
fort respectable dn comt de Wayne, tant
all rclamer unt ngre marron dans un camp
yankee, a t soumis au supplice infamant du
fouet. Les sbires de Lincoln lui ont admin-
istr 28 coups do fouet. Les hommes du Sud
savent ce qu'ils penvent attendre de pareil
misrables.-A beille.

AVIS.L E soussign ne pouvant, dans les cir-
constances actuelles, renouveler son

assortiment dlmarchandises, se voit forc de
vendre son fonas do magIlin pour du comp-
tant, compter du 15 Avril courant.

S. J. BARRY.
Grand Coteau 9 avril 1S62. It

L i' soussign6 prvient le public que M. Rigo-
brt Verret le reprsentera durant 6on absen-

ce oun ; q'[\ vocation, pour percevoir et payer
toutes _ommequ!)i ponuiraient lui tre dues ou qu'il
pourrait devoir, donner et accepter tout reu en son
nom poutdcelles F. FERAY.

Bois Mallet, St. Landry, 12 arril 1862.-19-tf.

VENTE PUBLIQUE.

L E public est par le prsent averti qu'il
sera vcndu en vente publique, au puins

offrant et dernier enchrisseur, par le souesi-
gu Encantour ou par tout antre officier oom-

Sptent, devant la porte de la Maison de Cour,
dans la ville d'Opelousas,

LE MERCREDI 14 MAT PROChAIN, 1862,
tous les droits, titres, intrts et prtentione
de la * auccession de John Lee, Jr. dcd, un
j morceau de terre ci-aprs dsign, savoir:

Un certain morceau de terre, d-
sign comme la Section 39 du Township 6
Sud de la Range 1 Est, selon le Rapport du
Commissaile, B, 2250, contenant 640 acres,
Jiorne an Nord par le Bayou des Cannes, au
Sud par les Sections 16 et 17, l'Est par la
Section 38 (le %prceau de Charles Lacostey
et les Sections et 16, a l'Ouest par la Sec'
Stion 40 (le morceau de Bte. Figurant.)

Conditions.-Payable un, deux et trois
ans de crdit, compter du jour de la vente.
-L'acqureur fournissant bonne et suffiss>-
te caution solidaire la satisfaction de qui
de droit, et intrt raison de 8 pour cpnt
par an compter de l'chance; et en outre
la terre demeurant hypothque par privil-
ge rserv la succession, jusqu'au paiement
rel et effectif tant du principal quer des in-
trts qui auront pu s'accrotre.

R. BENGUEREL, Encantepr.
Opelousas 12 avril 1862.

Il a t arrt comme Epaves,
Par le soussign. an Petit

Bois, dans la Paroisee St.
Landry, le 8 Avril courant,
les deux mules suivantes, sa-
voir: Une mule am ectiie
eouleur sagne fonc, es jac-

not marque sur l'paule gauche 10 et une
mule amricaine, noire, marquo eUr l'paule
gauche r

Le propritaire est requis de venir proaver
sa proprit, payer les frais ec l'emmener,
autrement il en sera dispos selon la loiL

J. B. LALONDE.
St. Landiy, 12 Atril 1862 19-5t

Vente de Succession.
Succession de Marie Louise Fontenot, Oeu..

ve dcide ej feu Garrigues Plaujac.

IL sera vendu en vente publique, au plus
S offrant et dernier enchrisseur, par I'Et-

cuteur Testamentaire de ladite 6uoceuion,
ou par l'intermdiaire d'uan Enoanteur, la
rsidenbe de ladite dfunte, en la ville d'O-
pelousas,
Le Mardi 6ejour de Mai prochain, 1862,
les proprits dpendant de la succeosion de
ladite dfunte, consistant en:

EN MORCEAU DE TERRE,
faisant face au Bayou Tesson, im -
mdiatement vis--vis de la ville
d'Opelousas. born su Nord par
le Collgo Franklin, au nsud par

Charles H. Mouton, et l'Ouest par Mme.
R. Garland, contenant environ 26 arpens d
superficie, (plus ou moins) ensemble avec les
btisses et amliorations qui en dpendent.

S13 Isclavesd des deux sexes et d'ges divers,
parmi lesquels se trouvent deur
bons charpentiers et an excellent

charron.
Une paire de chevaux de voiture

Une voiture, boufs de tire;
* Un lot de btes cornes douans;

Meubles de maison;
Ustensiles de cuisine, ab. &a.

Conditions:-Chaque lot on article de
quinze piastres ou au-dessous, payable comp-
tant, et chaque adjudication au-dessus de
quinze piastres, payable une moiti dans un
au et l'autre moiti dans deux ans, A eompter
du jour de la vente. Lea aequreurs four,
nissant leurs obligations avec bonne et buefi.
sente caution solidaire la satisfaction d
qui do droit; lesquelles obligations seront Mi.
tes payables l'ordre et au domicile d'Adol-
phe Garrigues, Excuteur Testamentaire de
ladite dfunte, son bureau, e la ville deu
Opelousas, et toute somme qui ne sera pas
ponctuellemant paye l'thance portant
intrt raison de 8 pour oent par an par-
tir de l'chance de chaque terme.--U m
outre les terreset le

~et4e


